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- 2  A .I SAISON 1972 1973 ' . 

L'Qtude'des dég%ts a commencé fin 1972, au moment de la moisson 
i 

.- 
n'ai pas constaté de dégâts d'oiseaux sur l e  riz 3 cette époque, bi 
suik de la saison des pluies tres djficftaire de 1972, la, produoti 
sauvages ait apparamment été tres faible, et que les oiseaux aient se 

de grandes difficultés pour se nourrir; il semble que la plupart d' 
aient &migré vers d'autres régions. 

.. 
Les barges et les chevaliers combattants restants se sont rassemblé 

I les champsmoismmés,,pour manger le grain perdu. Ils auraient pu 
I 

* 

. 

faire concurrence .aux glaneuses, mais celles-ci ne ramassent que 1 
dus, alors.queIles'oiseaux: préfhent les grains isolés, pour autant qUtd 

. , possible de l'observer. A noter toutefois, que cette annéef qui 6% 

. :speciale tout .de m8me à cause de la sèchercsse, l e s  Peulhs se sont 
de,la nowri.ture en balayant les rizières, 

t x .  

1 .Aprés la récolte dans tout ,le delta, i1,n'cst plus  resté gu' 

parcelle de 12 hectares que 1'IRBT avait sélectionnée pour faire des essa 

cul ture  de,contre-saison, Cette,parcellc a,bien entendu fait l'objet d'un 
diennage intensif, et les dé&ts d'oiseaux y ont ét6 tres faibles et L i  

5, la période des sornls (dans l'eau), les responsables étant 'les. barges*;k 
chevaliers combattants et aussi l e s  sarcelles d'6Zté. 
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B - SAISON 1973 

I/ - LIAISON avec la S D ,  le COLONAT de Richard-Toll, 
le CllS afin de connaître à l'avance los dates des semis et les façon 
l e s  (semis dans l'eau, à sec, en lignes, à la volée) et obtenir 
rizières avec indi..cationA- des eones Inissé-.  on ~?bucxi&ej-*c& zones, 
l é e s  rizières non cultiv&ss, sont mises en eau de la même fagon que l e  

cultivées et y ressemblent fort jusqu'au jour oÙ des tracteurs 
@es écraseni: tout le riz sauvage qui' y s'*'poussé, avant épiaison. 
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.De plus, jgai demandé B un ou €lusieurs kesponsable de ces orais- 

m'avertir chaque fois qu'on leur signalerait qes dégâts d'oiseaux, ou 
présence de 'canards, de barges .pu de chevaliers combattants 
J'ai pu constatcr B diverses rcprises que ces communications 

que ce ne fût jamais pour me signaler . ,  des oiseaux, ceux-ci 

que pas sUr les rizières. 

' 2/ .I RENSEïGIJE"TS pris auprés des paysans 

TAU cours de mes sorties sur l e  terrain, ;,ai interrogé régulière- 
aysans rcncontrgs, afin do savoir quels oiseauk ils incriminent et à 

@'trouvait toute la journée juste en. face des rizières, les 
jamais plaints de la venue d'oiseaux sur leu,rs parcelles, 

fois, pour une parcelle qui aurait &té complètement détruite, et oÙ' 

_ .  
' ?  . Je &is dire que jusqu'à pr6sent, e t  mame lorsqu'une troupe de 

ent rien n'avait poussé, mais qui était aussi fort heureusement une . 
e,'je surveillais, et où rien n'avait été é cette E"k 1 

Selon ICs paysans, et c'estamon Qpinion également,.les canards, 
hevaliers combattaits, tourterelles ct grues couronn6eB peuvent (à la 

4 'là) manger l e s  grains de rir, semés, en cas de semis B sec 

et que IC grain a disparu, neuls les canards africains de gros-'  

ocouverts ou mal recouverts, ou de semis dans 1,eau. &suite, wand le 

tropterus mmbeneis, Sarkidiomis melmotos et Alopoohen 
peuvent arracher les pousses de riz et les piétiner,.Et ensuite, 

ttaquer le riz couché, quad les rizières sont difficiles B 
ement B la moisson que les canarde, barges et chevaliers combattants 

t 

RECmSmmJTS DES POPULATIONS D'OISEAUX 
I 

, Deux méthodes ont été utilisées cette année .: 
' 

ecensement en voiture, en général une fois par semainé, sur 

des parrcours fixas au milicu des rizikres etsur quelques mares 
voisines; 
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TABLEAU II - 

0 )  oiseaux aquatiques 1 

160 I IO 760 1 4 380 I 

a) pa léar t iquss  ~ 

-Anas querquedula 1 

-Anas aouta  

b) Ethiopions 
GRUIDES 

TOTAUX - 
20) O i s e a w ' t e r r o s t r e s  I 

m e l e a  quelea ' 55 I 15 O00 '1 

TOTAUX ' 0 . 1  * - 

I 1  , I . I  
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enu stomacal est effectué un tri de graines, animaux, 
.cailloux, puis une pesée po'ur chaque espèce de ces différents 
rés passage à glfétuvo à 75OC. 

stomacal permot dc vérifier les résultats de 
3 ,  

du ry thme d!activité des oiseaux. Par exemple, pour les che- 
tats dont j'ai pu obtenir un nombre relativement important 

oids des jabots'et des gésiers montrent (graphique I) gue les 
ourrisscnt entre 1.30 et 3.00 heures aprés l e  lever du soleil, 

mcincer à manger de 2.00 à 0,30 heures avant le 
rvations sur le terrain montrent quo les chevaliers 
ortoir environ 1 heure aprés le lever du soleil 

nf sur les rizières l/4 B 1/2 heures plus tard et commencent B man- 
ou 11.00 heures, ils as regroupent sur quelques bords 

s sauvages, et dorment jusque vers I .  17.QOheures~ A ce 

cnt vers des lieux de gagnage g6néralement situ& en 

terrain sec, où ils mangent en troupes serrées 
dividus). 1/2 heure avant le coucher du soleil, tous 

leur dortoir, généralement un marais tranquille 

ontre bien que les pics de prise de nourriture sont 
t s ,  le total de prise de nourriture pour toute la population dure 

vation directe semble mettre en évidbnce un temps 
tin et soir'pour un individu donné. On constate 

e gésier comínence par se remplir à moiti6 avant qu'il n'y ait de 
emmagasinée dans le jabot. Les résultats sont encore incomplets 

vas m'attacher à améliorer mon échantillonage. 
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PRINCIPAUX RESULTATS ET CONCLUSIONS 

I O /  - Les dég%ts sur les rizières ne semblent pouvoir Gtre i 
que lors,des semis et avant que le riz n'atteiigne 5 cm de haut, ou avant 
moisson, lorsque IC rizières sont mal drainées et que le ri5 a versé. ; 

.. 
20/ Les date8 de semis actuelles (Juillet) correspondent & la 

période oÙ l a  'plupart des oiseaux qui pourraient nuire auy cultwes de ria 
sont absents de la région (Graphique II) 

Les Anatidés se cantonnent dans le parc du Djo,udj jusqu*)- fin, 1 

Novembre au moins. 

! 

30/ - A la suite do la séchèresse de 1972, il semble que les dive 
espèces d'oiseaux aquatiques aient souffert. I1 est possible que la séoh 
ait entrainé une mortalité &&rale importante et ait affecté la repro 
des canards africains; il se peut aussi que beauçoup aient émigré vers d' 
tres régions t apparition de la sarcelle d'été en Cato d'Ivoire, alors 
ne l'y trouve pratiquement jamais. 

\ 

40/ - Les oiseaux aquatiques ne semblent pas avoir de préférenoe 
pour les rizières cultivées, (Tableau I). Par exemple sur un total d'o'bse 
tions de prés de 110 O00 chevaliers combattants, 33 600 sont ve 
marais, 39 000 sur les rizières non cultivées et 37 O00 sur les risiè 
cultivées. Nais ces derniers se soni; poses sur l e s  rizières soit au mome 
des semis (4 SOO), soit dans les trous lorsque le 'ria avait plus de 1O;o 

de haut (32 000). 

De plus les examens de jabot montrent que si'les oiseaux man 
\ 

I 
riz quand ils en trouvent, ils mangent aussi bien desi tubercules de C 

ou des graines diverses. i 
i 

A noter EIIW le graphique III que l e s  chevaliers combattants ne 

mangent du riz cultivé qu'aprés la moisson. 
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